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Sous la plume de Jean Pierre Girard se dessinent des univers d’une rare complexité, que le nouvelliste 

parvient à rendre à la fois grandioses et familiers. Son sens de l’humour décalé et légèrement cynique fait 
surface de façon évidente dans les situations les plus banales, par exemple lorsqu’un homme évoque les 
noms de ses petits-enfants qui vivent au loin : « Britney, bon sang : sa grand-mère s’appelait Yvonne et 
son grand-père Henri. Britney, câliss : ça donne le goût de manger de la farine. Où donc réside mon 
interminable faute, je m’écœure. » 

C’est cependant lorsqu’il doit traiter des sujets les plus difficiles, les plus douloureux et les plus 
intimes que Jean Pierre Girard montre toute la hauteur dont il est capable. Dans « Voir l’homme que 
j’aime respirer pour la dernière fois », c’est toute l’humanité qui est, pendant un instant, avec cette 
femme qui accompagne son amour dans ses dernières heures. Avec elle nous nous tenons devant la porte, 
retenons notre souffle, sentant le poids de la douleur qui lui déchire le corps. Ce n’est pas un hasard si 
l’auteur suggère d’emblée au lecteur de lire à voix haute ; une magnifique mélodie traverse ce recueil 
d’abord paru aux éditions Québec Amérique et augmenté pour cette édition de deux nouvelles inédites. 

La galerie des personnages que crée Jean Pierre Girard continue de grandir en nous bien après la fin 
de la lecture de J’espère que tout sera bleu. Dans ce monde bouleversant qui est le nôtre, dont les repères 
semblent disparaître les uns après les autres, on ne peut qu’apprécier ces quelques lignes : « J’espère que 
dans ces décombres, dans toute cette crasse au sol, les yeux des êtres seront demeurés lumineux, j’espère 
que l’eau dormante se sera transformée en banquise le temps que se liquéfient nos innombrables craintes, 
j’espère que pendant tout ce temps de l’attente et de l’ignorance, il y aura eu avec acharnement des 
enfants, et j’espère que tout sera bleu » (Patience). 

Romancier, nouvelliste et essayiste, Jean Pierre Girard enseigne la littérature au collégial et la création 
à l'université. Il a obtenu le Prix Adrienne-Choquette (1990), la médaille de bronze des Jeux de la 
Francophonie à Madagascar (1997), le Grand Prix Desjardins de la culture (1997), et le prix de la 
création artistique du Conseil des arts et des lettres du Québec (2002). Il a précédemment publié à 
L’instant même quatre recueils de nouvelles – Silences, Espaces à occuper, Léchées, timbrées, Haïr ? – 
et un roman – Les Inventés. 
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